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reponses indiquent generalement qu'ils
s'interessent aux meines jouets que les
enfants ä la vue normale, sauf aux
poupees ou aux animaux contorsionnes
qui les effrayent quelque peu. Un insti-
tuteur nous ecrivit un jour: «Je crois que
nos eleves s'ainuseraient beaucoup avec
des animaux et des poupees de chiffon a

condition que ceux-ci soient rationnelle-
ment conformes et qu'on puisse leur
palper les membres, la tete, la (jueue.
Nous aimerions avoir, par exemple, une
arche de Noe remplie de betes pouvant se

tenir sur leurs pattes et aiseinenl recon-
naissables au toucher.»

Les rapports des groupes de la Croix-
Rouge de la Jeunesse contiennent sou-
vent des details sur l'oeuvre qu'ils accom-
plissent en faveur des aveugles. Ainsi le

groupe de Si-Louis (Missouri) fournit
des Cannes speciales aux aveugles afin
que ceux-ci soient remarques par les

automobilistes lorsqu'ils traversent les

rues. Les cannes usagees sont remises ä

neuf par les juniors.
Chaque annee, les ecoliers de Chicago

transcrivent en caraeteres Braille des

milliers de pages. Ce travail assez
difficile est egalement execute par les

juniors de Springfield (Massachusetts),
et par des groupes de Pennsylvanie et du
Minnesota.

A Syracuse (New York) et ä Omaha,

les enfants s'occupent des jeunes aveugles
qui sont en vacances dans leurs families
et leur procurent des distractions.

Depuis quelques annees, les ecoles de

Salt Lake City envoient des livres et des

cadeaux aux aveugles de l'institution
d'Ogden (LTtah). Dernierement, trois
pensionnaires de cet etablissement se

sont rendus ä Salt Lake City et ont pris
part aux assemblies scolaires. lis ont
decrit aux enfants les methodes qu'em-
ploient leurs maitres pour les instruire,
el lu ä haute voix plusieurs pages d'un
livre imprime en caraeteres Braille. Un

morceau de musique fuL de meme interprets

par une fillette. Une autre jeune
fille, pensionnaire depuis cinq ans de

l'ecole d'Ogden, fit valoir ses dons de

dacLylographe.

Les bibliolheques des ecoles pour
aveugles renfernient une grande quantite
dc livres pour tous les ages, auxquels les

enfants attachent beaucoup de prix. Mais

lorsqu'un livre leur est offert et devient
leur propriete ou lorsqu'on leur donne
des cartes pour envover leurs vceux a

leurs amis, leur joie ne connait plus de

homes. C'est pourquoi les juniors ame-
ricains se livrent avec tant de coeur au
travail ardu que represenle la transcription

en caraeteres Braille des textes
destines ä leurs inforlunes camarades.

Carie dentaire chez les ecoliers; intervention de la Croix-Rouge.

La Commission romande d'hvgiene
dentaire a tenu son assemblee annuelle a

Lausanne sous la presidence du I)1 Ever
(St-Maurice). Elle a designe comme
president pour 10OS'1930, le I)1 Lippacher,
medeein dentiste, depute a Eribourg.

Elle a entendu divers rapports sur les
nouveaux services dentaires scolaires. Le

1)' Schupp, medecin-denliste ä Echallens,
a parle des debuts dans cette localile du

service dentaire qui a pu etre institue en
19,'17 (/race a I'appui financier de la Croix-
lioiiye.

Les ecoliers de 6 a 7 ans ont ete

examines et ceux qui avaient des caries —

ils etaienl foi l nombreux, comme on le
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constate- partout — i'urent traites. Les

parents ont vivement apprecie l'aide qui
leur etait ainsi apportee. Cette annee, les

ecoliers traites en 1937 continueront ä

etre suivis, et les enl'ants entrant ä l'ecole
beneficieront a leur tour des soins den-
taires. Ainsi en huit ans, l'ensemble de la
gent scolaire sera enrölee dans la guerre
contrc la carie. Si rette prise en charge

est a bien long Lenne, eile permet au

nouveau service de reunir peu ä peu les

i essources necessaires.
A ce sujel, la Commission romande

attire l'attention sur les sommes insigni-
l'iantes que Ton consacre ä l'hygiene
dentaire, alors qu'il faudrait une grande
croisade pour atteindre la carie dans ses

causes.

Le docteur Eugene Reymond f.

Pour la Croix-Rouge neuchäteloise,
surtout pour la section du Val-de-Ruz
dont le Dr Reymond ful le president de-
puis nombre d'annees, et principalement
pour les samaritains du canton, la mort
de cet homme magnifique est un deuil
irreparable. Nous disons «homme magnil'ique»

et nous y insistons: magnifique par
le coeur, l'accomplissement du devoir
quotidien, l'infatigable aclivite de ce

medecin de campagne admirable et doue
des plus belles qualites morales, eiviques,
medicales et religieuses.

Comme president de la Croix-Rouge
du Val-de-Ruz, organisateur et directeur
de lant de cours de samaritains en 1909,

en 1914, puis apres la guerre en 1919, en
1922, en 1933, en 1935, et tout recemment
encore en 1937, le l)r Reymond a temoigne
de cette perseverance et de cette honte du

pralicien qui n'a jamais marchande sa

peine ni son temps.
Le Bulletin des sumaritfdns neuchü-

telois dil ce cjui suit: M. le I)1 Reymond
etait pour tous les eleves des nombreux
cours qu'il a donnes un hon papa, indulgent

a souhait, alTeclueusement bienveil-
lant, ])uis, ä cöte de ses qualites de cceur
dont il etait debordant, M. le l)r Reymond

etait encore le vrai pedagogue connais-
sant et comprenant d'une l'acon fort judi-
cieuse ce qu'il avait ä enseigner aux
samaritains. Doue d'une modestie exem-
plaire, il n'a pas voulu entrainer ses eleves

dans une science ä effet; avec lui pas
de nomenclature ä perle de vue, pas de

medecine-l'acon, mais un enseigneinent

pratique concret, pouvant se resumer par:
,ce que tout samaritain doit savoir'.
Heures utiles, instructives et fecondes,

heures vecues dans une atmosphere fami-
liale, voilä le souvenir que laisse aux
samaritains l'enseignement du Dr
Reymond.»

C'esl un t'idele serviteur de la Croix-
Rouge qui nous a ete enleve, un conseiller
avise et prudent de toutes les families de

sa vaste clientele. Pour la region du Val-
de-Ruz et pour la Croix-Rouge du canton
de Neuchätel, la mort du loyal et bon

doctcur a ete un grand deuil. Que sa

l'amille veuille bien trouver ici l'expres-
sion sincere de notre hommage respec-
Lueux, de notre Sympathie affectueuse et

de la reconnaissance que les milieux de la

Croix-Rouge et des samaritains garde-
ront au eher disparu. Pr 4//.
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